
 

Aimé Berger, départ d’un précurseur 

Le Football vVarois a perdu un de ses plus fidèles représentants le 25 Décembre dernier.  

En effet, Aimé Berger qui fut le Fondateur du Club du Fort Rouge dans les années 60 nous a quittés à quelques jours 

de son 98e anniversaire. La fin d’une époque car Aimé Berger a été un véritable précurseur. Ainsi c’est lui qui a eu 

l’idée de regrouper les cités Genin et Bellevue pour créer le club du Fort Rouge. L’idée était d’occuper les enfants en 

leur inculquant de belles valeurs tout en tablant sur la notion d’appartenance « au quartier ».  

Un coup d’essai transformé en coup de maître. Sans grands moyens mais avec un cœur énorme.  

Ainsi le siège du Club était basé à son domicile, rue Sidi Brahim et les réunions se faisaient dans sa salle à manger. 

« Pendant une dizaine d’années, il va réussir à accompagner ces jeunes sur tous les terrains varois. Les déplacements 

se faisaient dans sa 203 où par exemple toute l’équipe pupille tenait presque entièrement. C'étaient des moments 

exceptionnels humainement » avoue Francis Galimi, l’un des jeunes joueurs de l’époque devenu un dirigeant et 

éducateur reconnu à La Valette. 

Un club formateur par excellence 

Ce dernier va faire suivre le message d’Aimé Berger à toutes les générations futures du côté des Vert et Noir. Des fils 

d’anciens joueurs du Fort 

Rouge comme Bastien Parizot 

(La Valette) ou Sébastien 

Pasqualini (Gardia Club) vont 

suivre les traces paternelles. 

« Au Fort Rouge il y avait de 

belles générations et de 

nombreux joueurs ont fini au 

Sporting Club de Toulon 

grande époque » précise 

Sébastien Pasqualini.  

Une vraie réussite donc 

rendue possible grâce à des 

bienfaiteurs et bénévoles tels 

Rasamison, Giraud, Parisot, 

Casanova ou Le Hir. Ainsi 

certains futurs grands joueurs 

y ont débuté comme les 

frères Braem, Agostini, 

Pasqualini, Parisot, Laguerre, Giraud, Rapisarda, Aguado, Loriatou Rasamison. Malheureusement devenu trop 

important, le club s’arrêtera de fonctionner dans les années 70. Toutefois la marque Aimé Berger reste indélébile dans 

la mémoire de ceux qui l’ont connu. 
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